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JOSE ACQUELIN

bar zen

une autre fois je m'étends dans la senteur blanche des
buissons

une main sur le coeur vide de tout poéme

un vieil homme s'approche inquiet

et me demande si je suis malade

je lui réponds: pas du tout

il S’en va et je sais que je lui ai menti

maintenant que j’ai écrit

cet autre poeme



